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EDITORIAL 
 
La création de RIGES résulte de l’engagement scientifique du Département de 

Géographie de l’Université Alassane Ouattara à contribuer à la diffusion des 

savoirs scientifiques. RIGES est une revue généraliste de Géographie dont 

l’objectif est de contribuer à éclairer la complexité des mutations en cours  issues  

des désorganisations structurelles et fonctionnelles des espaces produits. La 

revue maintien sa ferme volonté de mutualiser des savoirs venus d’horizons 

divers, dans un esprit d’échange, pour mieux mettre en discussion les problèmes 

actuels ou émergents du monde contemporain afin d’en éclairer les enjeux 

cruciaux. Les questions environnementales, urbaines, rurales, sanitaires, 

touristiques ont fait l’objet d’analyse dans ce présent numéro. RIGES réaffirme sa 

ferme volonté d’être au service des enseignants-chercheurs, chercheurs et 

étudiants qui s’intéressent aux enjeux, défis et perspectives des mutations de 

l’espace produit, construit, façonné en tant qu’objet de recherche. A cet effet, 

RIGES accueillera toutes les contributions sur les thématiques liées à la pensée 

géographique dans cette globalisation et mondialisation des problèmes qui 

appellent la rencontre du travail de la pensée prospective et de la solidarité des 

peuples. 
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Résumé 

Cet article aborde la question de la sécurité urbaine dans un contexte marqué par la 

multiplication effrénée des points de distribution des produits pétroliers exposant les 

citadins à des dangers. Plusieurs facteurs expliquent cette multiplication de points de 

ventes de produits pétroliers. En effet, l’implantation des stations-services est une 

opération contrôlée par l’Etat et se résume à un triptyque à savoir la sécurité des 

personnes, la sécurité de l’environnement et la sécurité du cadre de vie. C’est dans ce 

contexte que la présente étude vise à faire un état des lieux de l’implantation des 

stations-services sous l’angle sécuritaire. Cette étude repose sur une méthodologie 

hypothético-déductive et s’inscrit dans le champ d’étude de l’Extrême dangerosité de 

la vente de ces produits en rapport avec la proximité des habitations. Des 

questionnaires ont été administrés à 184 ménages (soit 9 ménages par station qui sont 

situés à 100 m) au tour de 22 stations-services. Les résultats montrent que la 

répartition spatiale de 22 stations-services prédispose les habitants de la ville de 

Ngaoundéré à une série de risques tels que les explosions, les incendies et les 

pollutions sonores.  

Mots clés : Produits pétroliers, Sécurité urbaine, Distribution, Station-service, SIG, 

Ville 

Abstract 

This article addresses the issue of urban safety in a context marked by the unbridled 

multiplication of distribution points of petroleum products exposing city dwellers to 

dangers. Several factors explain this multiplication of sales outlets for petroleum 

products. Indeed, the establishment of service stations is a state-controlled operation 

and boils down to a triptych, namely the safety of people, the safety of the 

environment and the security of the living environment. It is in this context that this 

study aims to make an inventory of the location of service stations from a security 

angle. This study is based on a hypothetico-deductive methodology and is part of the 

field of study of the extreme danger of the sale of these products in relation to the 

proximity of homes. Questionnaires were administered to 184 households (ie 9 

mailto:vincenthousseini@gmail.com
mailto:zouyane@gmail.com
mailto:gonnebernard@gmail.com
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households per station) at 22 service stations. The results show that the spatial 

distribution of 22 petrol stations predisposes the inhabitants of the city of 

Ngaoundéré to a series of risks such as explosions, fires and noise pollution. 

Keywords: Petroleum products, Urban safety, Distribution, Petrol station, GIS, City 

Introduction 

La ville de Ngaoundéré connait particulièrement une dynamique d’implantation des 

sociétés de distribution des produits pétroliers.  De 2005 à 2015 (dix ans), 14 

nouvelles structures de distribution de produits pétroliers ont vu le jour dans cette 

ville de Ngaoundéré, soit le triple de ce qui existait avant la libéralisation (depuis 

2000) du secteur pétrolier au Cameroun. Cette croissance des sociétés de distribution 

des produits pétroliers se passent dans un contexte de densification urbaine, ce qui 

pose déjà des problèmes de gestion. De nos jours, la problématique de la sécurité 

urbaine est un sujet crucial qui interpelle avec acuité toutes les sociétés humaines en 

pleine urbanisation.  

Ainsi, pour mettre à la disposition des habitants le carburant sur l’ensemble de son 

territoire, l’Etat autorise la mise en place des stations-services. Ces stations 

s’installent parfois non loin des habitations. Bien que qualifiées de risque industriel 

car la plupart des produits de grande consommation sont issus des sociétés 

chimiques ou pétrolières qui sont génératrices de risques (SIG/DILA, 2011), les 

stations-services sont aussi omniprésentes dans notre vie quotidienne.  

De nos jours, une grande variété de marchandises dangereuses est transportée dans 

le monde dont la majeure partie (80%) est destinée à des usages domestiques (ADR, 

2012 : p.1). 

Au demeurant, un autre facteur essentiel vient s’ajouter à cela : l’urbanisation autour 

des industries. En quête des espaces d’habitations et de cultures, les populations 

envahissent les espaces situés non loin des sites qui logent les sociétés de distribution 

des produits pétroliers. Au fil des temps, la coexistence entre les stations de 

distribution des produits pétroliers et le tissu urbain a parfois conduit à des accidents 

majeurs aux conséquences dramatiques (Hiegel, 1999 : p.5). C’est la raison pour 

laquelle les pouvoirs publics ont déployé des investissements juridiques importants 

en mettant en place des conditions d’exercice du secteur pétrolier et du gaz 

domestique. Car, il est question de répondre à des exigences légales mais surtout de 

disposer d’un certain nombre de structures et d’équipements capables d’assurer la 

manipulation et la maintenance sans risque. C’est le cas des stations-services 

reconnues pour la distribution au détail des produits pétroliers tels le super, le pétrole 

lampant, le gasoil, le gaz domestique et du lubrifiant.  

Aussi, le circuit de la commercialisation en détail des produits pétroliers attire de 

nombreux hommes d’affaires ; mais si certains se penchent pour « les circuits 

légaux », d’autres se focalisent dans la distribution non contrôlée c'est-à-dire dans : 
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« le marché noir ». Pourtant, le réseau officiel répond donc à des normes et à des 

procédures loin d’être à la portée du premier aventurier (CRTV, 2015). Selon le 

rapport sur la situation et les perspectives économiques, sociales et financières du 

Cameroun en 2012 (MINMITD, 2012 : p.7), les mises à la consommation sur le 

marché national du super et du gasoil ont crû respectivement de 7,8% et de 12,7% 

par rapport à 2010. Cet accroissement s’explique aussi bien par une demande accrue 

en transport que par un regain d’activités dans les « BTP : Bâtiments et travaux 

publics ».  

L’Etat camerounais a jusqu’ici consenti de nombreux efforts en vue de sécuriser la 

commercialisation des produits pétroliers et du gaz en se dotant des instruments 

juridiques forts. Cet arsenal juridique a davantage été encouragé suite à la 

catastrophe de Nsam du 14 février 1998 à Yaoundé (Cameroun). A l’origine de cette 

catastrophe, une collision entre deux wagons citernes, transportant de l'essence de la 

Société camerounaise des dépôts pétroliers (Sdpc)1. Le bilan était assez lourd près de 

200 personnes. Parmi ces textes de lois, on peut citer la loi N°98/015 du 14 juillet 

1998. Dans l’article 2 (1) de la loi N°98/015 du 14 juillet 1998 fixant les modalités 

d’implantation des stations-services dont l’application ne fait pas encore l’unanimité, 

et l’arrêté N°01/98 MINMEE du 05 janvier 1998 fixant les modalités d’implantation 

des stations-services qui est publié un mois plutôt. 

En dépit des difficultés d’approvisionnement en carburant, de prévisions, de 

livraison et de déficit des stocks de sécurité du marché national qui se situe à 23 000 

m3 de super et de 20 000 m3 de gasoil (RSPESFC, 2012), les stations-services ne 

cessent de se multiplier. Il faut préciser que, tout à coter des stations, se sont 

développés le commerce du carburant appelé « zoua zoua2 ».  

Au niveau national, celles-ci connaissent une évolution temporelle. Selon les 

statistiques du MINEE, elles sont à la date du 30 Avril 2015 à près de 645 (MINEE, 

2015, p7) dont la part des multinationales sur le marché national se situe à près de 

75% avec 364 stations-services. Depuis la libéralisation du secteur pétrolier en 2000, 

les sociétés nationales de distribution des produits pétroliers ne cessent de gagner du 

terrain avec à peu près 41 stations-services en espace de moins de 10 ans et ce malgré 

le contrôle du marché par les multinationales étrangères. En dépit de la présence des 

nationaux dans ce marché, celles-ci réunies ne représentent que 3% environ du 

volume du carburant vendu chaque mois soit à peu près une moyenne de 4,2 

millions de litres sur une demande évaluée à 140 millions de litres (INS, 2013, p.7). 

 Cette ville aux positions stratégiques3 bien connues ne cesse de se densifier en 

termes des infrastructures dont celles liées à la distribution des produits pétroliers 

méritent une attention particulière. Dès lors, le problème de la sécurité revêt un 

ensemble d’indicateurs et de paramètres tant sociaux qu’environnementaux. Au 

                                                
1
 http://www.camer.be/58155/11:1/cameroun-14-fevrier-1998-14-fevrier-2017-nsam-19-ans-apres-la-catastrophe-cameroon.html 

2
 Carburant frelaté en provenance du Nigeria 

3
  Considérée comme une zone de transit entre le grand Nord et le grand Sud 
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demeurant, les infrastructures de distribution des produits pétroliers du secteur 

officiel prennent rapidement place dans le centre urbain et périphérique et 

deviennent un lieu de quotidienneté où les éléments physique, géomorphologique, 

biologique et social se côtoient (Hiegel et al., 1999). 

Ainsi, pourquoi les stations de distribution des produits pétroliers se multiplient-

elles avec acuité ? Pourquoi se diversifient et se localisent-elles proche des lieux de 

vente, de marché, des lieux de culte, des lieux de loisirs, des établissements 

d’enseignement, des bâtiments administratifs et des maisons d’habitations ? En quoi 

la distribution spatiale des stations-service expose les populations au danger des 

produits pétroliers ? 

1- Matériel et Méthode 

1.1-Présentation de la zone d’étude 

Cette étude couvre les trois arrondissements de la ville de Ngaoundéré (Figure 1). 

Comprise entre le 7°09' de latitude Nord et le 13°01' de longitude Est sur la dorsale 

de l'Adamaoua, la ville de Ngaoundéré est le chef-lieu administratif de la région de 

l'Adamaoua. Elle couvre une superficie de 2177 km2 (DR/AD/Minduh, 2013, p.3). Le 

Décret n°2008/015 du 17 janvier 2008 du Président de la République du Cameroun 

fait une clarification essentielle. Il crée dans l’agglomération de Ngaoundéré la « 

Communauté Urbaine de Ngaoundéré » avec pour dénomination « ville de 

Ngaoundéré ». Elle est composée des trois communes d’arrondissements ci-après : 

Ngaoundéré 1er, Ngaoundéré 2ème et Ngaoundéré 3ème (FEICOM, 2009). La ville de 

Ngaoundéré avec sa superficie urbaine de 1188,9 km2 est caractérisée par un paysage 

urbain assez complexe où se juxtaposent deux villes à savoir : la vieille ville et la ville 

moderne (Nkoumba, 1999, p.23). 
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Carte 1. Localisation de la ville de Ngaoundéré et sa périphérie 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1.2. Collecte des données 

1.2.1-Observation de terrains 

L’observation de terrain basée sur l’enquête constitue est l’un des outils 

d’investigation permettant de vérifier les hypothèses selon lesquelles dans la ville de 

Ngaoundéré, les stations de distribution des produits pétroliers se multiplient, se 

diversifient et se localisent proche des lieux de vente, des marchés, des lieux de culte, 

des lieux de loisirs, des établissements d’enseignement, des bâtiments administratifs 

et des maisons d’habitations.  

Cette méthode permet de saisir la diversité et la complexité des dangers liés aux 

stations-services dans la ville de Ngaoundéré. Ces stations se sont localisées non loin 

des lieux de forte concentration humaine. C’est la raison pour laquelle l’identification 

des lieux de fréquentation a été une étape déterminante.  
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1.2.2-Enquête par questionnaire 

Des questionnaires ont été administrés à 184 ménages qui sont repartis autour de 22 

stations (soit une moyenne de 9 personnes par stations) sur la base de la technique 

d’échantillonnage raisonné. Les 184 ménages ont été identifiés dans les trois (03) 

arrondissements, soit respectivement 39, 87 et 58 pour la commune de Ngaoundéré 

1er, 2ème et 3ème. Ce sont les ménages riverains aux stations services enquêtés ; ceci 

dans un rayon de 100 m de la station-service. Cette distance est la valeur moyenne 

définit par les textes en vigueur4. Ce qui a permis de mesurer et d’évaluer le 

sentiment d’insécurité qui anime les ménages. Au préalable, un recensement des 

ménages proches a été fait par des levées de terrains.  

1.2.3-Entretien et interview  

Nous avons eu des entretiens avec les maires de trois communes (03 au total). Il 

s’agit des informations concernant la superficie et de la taille démographique de 

chaque commune ainsi que les traits caractéristiques propres. C’est ce qui nous a 

permis d’établir la carte de densité de notre zone d’étude. Ensuite, nous avons eu des 

entretiens avec le personnel de la Délégation Régionale de l’Eau et de l’Energie de 

l’Adamaoua (02 au total). Ici, les informations sont relatives à la date d’implantation 

des stations, au processus d’implantation et aux différentes caractéristiques de 

chaque station-service. C’était également l’occasion pour nous d’effectuer avec les 

autorités compétentes en charge des stations de distribution des produits pétroliers 

une interview visant à révéler des informations sur les facteurs d’implantation des 

stations de distribution des produits pétroliers de leur attrait vis-à-vis des 

consommateurs, puis de leur intérêt dans la ville. Enfin, les personnels des stations-

services (28 au total) ont été rencontrés. 

2. Résultats 

2.1. Mises à consommation des produits pétroliers  

2.1.1. Des textes de loi dans la mise en place des Stations-services  

Les stations-services font parties des établissements classés dangereux, insalubres ou 

incommodes selon la loi N°98/015 du 14 juillet 1998.  Ainsi, plusieurs installations 

font partir des dispositions de la présente loi parmi lesquelles les dépôts, les 

chantiers, les installations industrielles artisanales ou commerciales exploitées ou 

détenues par toute personne physique ou morale, publique ou privée, et qui 

présentent ou peuvent présenter soit des dangers pour la santé, la sécurité, la 

salubrité publique, l’agriculture, la nature et l’environnement en général, soit des 

                                                
4 L’arrêté N°01/98 MINMEE du 05 janvier 1998 fixant les modalités d’implantation des stations-services 
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inconvénients pour la commodité du voisinage. L’article 17 (1) de cette loi, pour la 

préservation soit des dangers pour la santé, la sécurité, la salubrité publique, 

l’agriculture, la nature et l’environnement en général, soit des inconvénients pour la 

commodité du voisinage, des prescriptions additionnelles peuvent en cas de besoin 

être édictées contre les inconvénients inhérents à l’exploitation d’un établissement de 

deuxième classe.  

Tableau 1. Récapitulatif des distances des stations-service par rapport aux autres 

installations 

Nature des autres installations Distance moyenne de la station-

service aux autres installations 

Préfecture et sous-préfecture 1000m 

Établissements d'enseignement 100m 

Centres hospitaliers 100m 

Lieux de culte 100m 

Terrains de sport 100m 

Places de marché 100m 

Bâtiments administratifs 100m 

Autre station-service proche 500m 

Source : synthèse de l’arrêté N°01/98/MINMEE du 05 janvier 1998 

Ce tableau présente les distances à observer entre une station-service et certaines 

installations publiques. Il ressort que la moyenne des distances s’élève à 100m. Par 

contre, cette distance est plus élevée quand il s’agit des préfectures et sous-

préfectures (1000 m). Ce qui montre que, l’Etat dans l’élaboration des documents 

juridiques se soucie plus de ses personnels que des autres catégories de populations. 

2.1.2-Les déversements des déchets pétroliers 

Le déversement est le facteur le plus visible et le plus manifeste des activités de 

distribution des produits pétroliers qui se caractérise par un défaut de gestion des 

huiles usées. Il est également l’un des aspects manifestes de l’insécurité des stations 

de distribution des produits pétroliers. En revanche, au-delà de la vente classique des 

produits pétroliers, cette gestion des huiles est l’aspect le plus opaque qui échappe 

aux opérateurs pétroliers et au contrôle des gestionnaires de l’environnement. Les 

opérateurs des stations-service sont plus occupés par le capital financier que la 

protection de la biodiversité urbaine et périurbaine. Ceci dit, la nature des déchets 

pétroliers sont variés. Il s’agit entre autres des déchets plastiques (les scellés) ; les 

déchets dangereux issus des manutentions des véhicules (batteries usées, éponges 

ayant été utilisés dans le nettoyage des produits pétroliers). Les huiles usées 
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contiennent des éléments qui font qu’elles sont peu biodégradables, d’où la nécessité 

de les recycler. Il est recommandé de ne pas jeter les huiles de vidange dans les 

égouts, les caniveaux ou dans la nature. Selon les spécialistes, un litre de cette huile 

peut couvrir 1000 m2 d’eau. 

Planche 1. Huiles usées déversées au sol caractérisant l’assèchement du couvert 

végétal. 

 a : Station-service Total (Axe aéroport) b : Etat de déversement des Huiles usées 
Clichés : Housseini, 2018 

L’image présente un état de déversement des huiles usées dans la station-service 

Total. En avant-plan un dépôt de boue pétrolière reconnaissable par sa couleur noire 

autour desquels se dressent quelques herbacés asséchés. Cet assèchement fait état de 

la dangerosité des produits pétroliers qui ont des effets dommageables pour le 

couvert végétal. 

2.2- Mises à consommation des produits pétroliers liquides 

La demande en produits pétroliers liquides est en nette croissance (figure 2). De 2008 

à 2018, les trois produits liquides sont en hausse d’une année à une autre. 

Figure 2. Evolution des besoins énergétiques de la ville de Ngaoundéré de 2008 à 

2018 

 

 

 

 

  

 

 
 

Source : SCDP-Ngaoundéré et enquête de terrain, 2018 

b 
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Ce graphique présente l’état des mises en consommation annuelle des produits 

pétroliers liquides. On constate une variation en fonction de la nature des produits. 

C’est ainsi que le produit gasoil reste le plus demandé suivit du super et du pétrole 

lampant. Entre 2008 et 2018, les ventes des produits pétroliers sont connues des 

évolutions différenciées selon les produits : on assiste à une instabilité de 

consommations du super malgré une tendance haussière dans les années 2015, 

2016,2017 et 2018. Par contre on a une hausse modérée de consommation du pétrole 

lampant alors que la consommation du gasoil augmente fortement. Ceci est dû en 

partie, à la crise pétrolière que connait de nombreux Etats, qui ont vu leur production 

pétrolière à la baisse. En dépit de ce contexte général, on assiste aussi aux difficultés 

liées au ravitaillement de certaines stations-services en camion-citerne ; qui doivent 

parcourir de longue distance de la SONARA jusqu’aux différents points de 

consommation. 

2.2.1. Mises à consommation du gaz domestique 

La nature volatile du gaz domestique fait de ce dernier un produit le plus dangereux 

dans les ménages. Ce dernier nécessite des mesures de sécurité vigilantes afin de 

maitriser le taux de risque.  

Le gaz domestique apparait donc comme une énergie de substitution au bois de 

chauffe qui se raréfie de plus en plus de nos jours. La disponibilité du gaz 

domestique dépend à cet effet de la politique de chaque marketer présent sur le 

marché national. La figure 3 présente un état des lieux des mises à consommation du 

gaz domestique de 2015 à 2018. 

Figure 3. Variation mensuelle des besoins énergétique de la ville de 

Ngaoundéré de 2015 à 2018 

Source : SCDP-Ngaoundéré et enquête de terrain (2018) 

Toutes analyses faites, on assiste à une variation mensuelle des besoins énergétiques 

dans la ville de Ngaoundéré. Les ventes en tonnes métriques du gaz se situent de 
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2015 à 2018 proportionnellement ainsi qui suit : 3023,090 (en 2015) ; 3702,084 (en 

2016) ; 3652,856 (en 2017) ; 3294,80883 (en 2018). Dans cette borne chronologique, le 

taux de croissance se situe à 13%. Au niveau mensuel, les mois de juillet, d’octobre et 

de décembre ; se présentent comme des périodes à forte demande même si la 

consommation générale est assujettie à un certain nombre de critères socio-

économiques. 

2.2.2. Etat des lieux des pompes de distribution en fonction des stations-services 

Les matériels utilisés par les différentes sociétés pétrolières généralement appelées 

marketers sont en fonction de la nature de chaque produit et de la demande. A cet 

effet, les pompes encore appelées pistolets de distribution permettent de faciliter 

directement le ravitaillement aux clients. Dès lors, trois catégories de pompes de 

distribution ont été identifiées à savoir les pompes à pétroles, les pompes à gasoil et 

les pompes à super. La figure 4 dresse un état des lieux des différentes pompes par 

marketer. 

Figure 4. Répartition des pompes de distribution des stations-service de la ville de 

Ngaoundéré 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                    Source : Enquête de terrain (2018) 



Revue Ivoirienne de Géographie des Savanes, Numéro 6 Juin 2019, ISSN 2521-2125 

 

260 

 

Ce graphique permet de faire l’analyse selon laquelle les stations-service situées en 

périphérie (notamment Blessing, MRS, Pétrolex) ont une démarche de concurrence 

basée sur l’acquisition élevée des pompes de distribution soit respectivement 6, 5 et 4 

pompes. Il s’agit des sociétés nationales. En effet, leur nombre de pompes est 

fonction de la capacité de stockage et de la stratégie à se faire plus de la clientèle. 

2.3. Évolution temporelle et répartition spatiale des stations-services  

Le recensement et la cartographie des points de distribution officielle des produits 

pétroliers permettent de dresser un état des lieux de ces derniers. Cette évolution est 

perceptible tant au niveau de la multiplication des sociétés de distribution qu’au 

niveau de l’analyse temporelle. 

2.3.1. Évolution spatio-temporelle des stations-service  

Les 22 stations-services faisant l’objet de l’étude couvrent une borne chronologique 

de 1954 (date de la première station-service) à 2015. Cette évolution est résumée sur 

la figure 5. 

Figure 5. Répartition des stations en fonction de l’année d’implantation 

                                                    Source : enquête de terrain, 2018. 

La figure présente l’état d’évolution temporelle des stations-service de 1954 à 2015. 

Nous pouvons analyser cette évolution en deux séquences majeures à savoir : entre 

1954-2009 et entre 2011-2015. Á la première séquence nous dénombrons six (6) 

stations-service sur une période de cinquante-cinq ans (55). Par contre, la deuxième 

séquence regroupe seize (16) stations-service en espace de quatre (4) ans seulement. 

Depuis la libéralisation du secteur en 2000, la ville de Ngaoundéré connaît une 

multiplication importante des opérateurs nationaux. 
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2.3.2. Répartition spatiale des stations-services 

La réparation spatiale des stations de distribution des produits pétroliers est liée en 

fonction d’un certain nombre de facteurs liés entre autres à la position stratégique du 

milieu, aux avantages préférentiels, à l’attractivité des potentiels consommateurs et 

aux ambitions personnelles des opérateurs économiques. 

Carte 2. Localisation géographique des stations-services 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : SOGEFI 2018                   Réalisation : Housseini 

La carte présente la répartition spatiale des stations de distribution des produits 

pétroliers du secteur officiel déjà présentes de 1954 date de la première implantation 

jusqu’à l’année 2015. L’analyse spatiale, nous montre qu’entre 1954 et 2015, vingt-
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deux stations ont été implantées dans le centre urbain et la périphérie de 

Ngaoundéré. Il ressort que, la plupart des points de distribution sont concentrés 

autour de la veille ville (le lamidat), lequel jadis était considéré comme le centre du 

pouvoir. Mais aujourd’hui, on assiste à une dispersion des stations-service vers les 

zones périphériques notamment des quartiers Béka Kosséré, Dang et Malo-Goni. 

2.4. La vulnérabilité des lieux proches des stations-services 

La cartographie des différents lieux de vente des produits pétroliers du secteur 

formel permet l’identification des points proches de ceux-ci. Ces points sont variés et 

les rendent vulnérables du fait de leur proximité. 

Tableau I. Récapitulatif des lieux de fréquentation identifiés à 100 m de la station-

service 
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BOCOM/Béka               

BOCOM/Belaka               

BOCOM/Tongo               

BOCOM/Malang               

BOCOM/Manwi               

TOTAL/Dang               

TOTAL/Face SCBC               

TOTAL/Face SCDP               

TOTAL/Aéroport               

OIL-LYBIA/Gare               

OIL-LYBIA/Bini               

MRS/Face SCDP               

MRS/Grand Marché               

MRS/BékaHosseré               

CAMOCO/Mazenod               

CAMOCO/Centre 

Ville 

              

PETROLEX/Calmet               
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TRADEX/Dang               

TRADEX/Madagascar               

BLESSING/Malang               

BLESSING/MaloGoni               

SAHEL/Dang               

Occurrences 3 7 2 4 5 6 4 4  7 8 2 17 14 

: présence IB : infrastructure Bancaire ; AV : agence de Voyage ; IH : infrastructure 

Hôtelière SM : société de manutention de véhicules 

Toute analyse faite, il ressort que les stations sont davantage implantées à proximité 

des champs agricoles, des lacs et des petites activités (boutiques, bars) par rapport 

aux bâtiments administratifs et des églises. 

Photo 1. Camion-citerne transportant des produits pétroliers au marché Bantaï 

 

Source : enquête de terrain, 2015. 

Cette photo montre le marché hebdomadaire de Bantaï. Il s’agit, d’un lieu de 

concentration humaine importante surtout les samedis. En effet, un arrière-plan, 

nous identifions un camion-citerne transportant des liquides inflammables 

probablement pour ravitailler la station-service Bocom située à 98 m du marché ; et 

en avant plan des hommes et des femmes à l’afflux des achats des produits de 

première nécessité. Cette photo nous permet de faire l’analyse selon laquelle les lieux 

de marché sont de ce fait des lieux d’une extrême vulnérabilité permanente aux 

produits pétroliers du fait des enjeux de concentration humaine sur le site. 

2.4.1. Ménages proches et insécurité : quelle cohabitation ? 

Ainsi, les stations-service en tant qu’activité de distribution des produits pétroliers 

sont une source importante de pollution urbaine au regard des différents déchets 

produits. Ceci dit, l’exploitation de ce type d’activité dans la ville de Ngaoundéré 

Camion-citerne 
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représente une source potentielle de nuisances. Dès lors, un certain nombre de 

nuisances subsistent : il s’agit des nuisances liées aux odeurs des déchets, aux bruits, 

aux pollutions du sol, de l’eau). Ces quatre variables représentent un indicateur de 

perception des dangers liés aux stations-service pour le voisinage et les composantes 

environnementales. La figure n°7 montre la perception des ménages sur les dangers 

liés à la proximité avec l’exploitation des stations-service. 

Figure 7. Répartition des ménages selon la perception des dangers 

 

Source : enquête de terrain, 2015 

A travers cette figure, nous constatons que les stations-service engendrent l'essentiel 

des nuisances sonores et constituent 40% des dangers. Les nuisances sonores encore 

appelées acoustiques sont liées aux bruits de la clientèle qui converge vers la zone de 

ravitaillement en carburant mais également celles liées à la maintenance des 

véhicules. Les odeurs du carburant occupent 30% des dangers lors des enquêtes et se 

manifestent par des nausées, des vomissements et d’autres sensibilités propres à 

chaque pompiste. Au demeurant, la pollution des eaux et du sol occupe 

respectivement 13 et 12 % des dangers. Ces pollutions sont liées soit aux défaillances 

techniques des cuves de stockage soit à la négligence des opérateurs. 

2.4.2. Les stations-service : une prédisposition aux maladies 

Le principal problème de santé lié aux stations-service est la présence de composés 

organiques volatils (COV). Les effets de ces derniers sont divers et ceci selon la 

nature des polluants constitutifs et le degré d’exposition. Dès lors, ils vont de la 

simple gêne olfactive et irritation, à une diminution de la capacité respiratoire voire à 

des effets cancérigènes. 
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Tableau 2. Connaissances des cas de maladies liées aux produits pétroliers 

 

Source : Enquête de terrain, 2018 

La figure présente la perception de types de maladies par lieu d’enquêtes. Il ressort 

de cette analyse que compte tenu du caractère volatil des produits pétroliers, les 

maladies respiratoires occupent la première place avec 47% suivi des maladies 

respiratoires et cancérigènes soit un pourcentage de 20%. 

3. Discussion 

Hiegel (2001, p.6) a montré dans le cadre de ses travaux que les stations-services sont 

devenues des dangers pour l’environnement urbain. Elles sont devenues des lieux de 

quotidienneté où se côtoient citadins et risques. Bissohong (2002, p.18) montre à 

travers son étude que la gestion des déchets pétroliers est une situation qui 

préoccupe toujours et dont la responsabilité incombe plusieurs acteurs. Ce qui, 

inéluctablement favorise les risques de développement des maladies. Sandy et al 

(2004) rappellent à cet effet que les problèmes liés à l’environnement sont la cause de 

21% des maladies dans le monde. Notre démarche a permis de faire ressortir aussi 

bien que les activités menées au sein des différentes stations-service dégradent 

considérablement l’environnement et prédisposent les citadins à un ensemble de 

risques sanitaires. La coexistence entre les stations de distribution des produits 

pétroliers et le tissu urbain a parfois conduit à des accidents majeurs aux 

conséquences dramatiques (Hiegel, 2001 : p.8). C’est la raison pour laquelle les 

pouvoirs publics ont déployé des investissements juridiques importants en mettant 

en place des conditions d’exercice du secteur pétrolier et du gaz domestique. Malgré 

les dispositions juridiques, les distances sécuritaires ne sont pas respectées dans la 

ville de Ngaoundéré. C’est ce que l’étude INERIS, (2002, p.17) a relevé en indiquant 

que ce sont des établissements classés dangereux qui nécessitent l’implication de 

toutes les parties prenantes en vue de faire des villes des cadres agréables à vivre.  

Ces réalités telles que relevées par Foutchantse J.B (2008, p.11), sont visibles dans 

notre étude. 

Quartiers 

témoins 

Centre 

commercial 

Béka 

Hosséré 
Tongo Bélaka 

Mada 

gascar 
Dang Malang 

 

Cas 

Maladies 

respiratoires 
22 2 11 3 7 33 8 86 

Maladies 

cancérigènes 
5 0 2 2 1 5 1 18 

Les deux 2 6 0 0 22 0 7 37 

Aucun 2 0 0 40 0 0 0 42 

Total 31 8 12 45 30 35 32 184 
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Conclusion 

L’étude portant sur l’analyse spatiale des infrastructures des stations de distribution 

des produits pétroliers s’est fixé pour objectif principal de faire un état des lieux des 

infrastructures de ces dernières dans la ville de Ngaoundéré. Ainsi, il ressort de cette 

analyse que celles-ci présentent une double conséquence à savoir : sociale et 

environnementale. La caractérisation des composantes (de stockage, de distribution 

et de sécurité) nous a permis de saisir et d’étudier les différents risques réels que 

celles-ci peuvent engendrer dans une ville en pleine extension urbaine. Malgré les 

dispositions juridiques liées aux conditions d’exercice de ce secteur, plusieurs 

pesanteurs persistent en exacerbant le cadre de vie urbain. L’urgence de la 

planification et de l’encadrement réel mérite une attention particulière. 
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